
parole |» 
sardcs-li. 
nomme; 
•licteurs 
canlrlens, rhautfc 

queme nt. La grève est une arme dont ils 
oVuii'uiluat sa» servir qu'eu cas 4c néees-
itte, îiiflistjirtts-neve'nlant pa* abandon
ner. 

Nous demandons qne l'on améliore les 
cfmtWiWMis*! travail de faeen à améltover 
le M w . être de l'employé, 4 Atlre «tspa-
raitre l«s «tous, à réméré ta éisctsatne 

f>Ins paternelle, plus ammaUse. Nouavou
ons aussi que l'employé ne soit pluspuni 

par la privation do salaire qui est un vol 
nulsqu elle retranche sur le trirtt légitime 
du labeur quotidien, et une immoralité 
taulsqu'en même temps que l'employé, 
elle atteint la femme et les enfants Sur 
•esrheT!iln-« de fer de l'Etat, c'est d'ailleurs 
déjà chose faite. 

camarades, dit-il en terminant, voilà 
sept ans que nous luttons avec énergie 
pour lelrioiupbe de nos revendications. 
Nous approchons du résultat, mais soyez 
persuades qui' c'est à vous qu'il auuur-
lienl de faire triompher vos revendica
tions, c'est à la masse ; ce sont tous 1rs 
employés qui doivent se lever pour la dé
fense de leurs droits, Il f&trtqne les Corn-
JM-.ÎT11i«~K s'Inclinent. » 

t u e salve d applaudissements accueille 
la péroraison de eet éloquent dtecours. 

L*> r luveu i ointe prend à sou tour la 
ner la situation des 

«smes-ii gardos-rreins, des 
nomiiii s fadeurs, des cou

des trains, des iné-
f'urs. contrôleurs, etc.. 

et critiquer les abus dont Ils sont victi
mes, des longues et excessives journées 
(p travail qu'on leur impose pour un sa
laire dérisoire ; des amendes et mises à 
pied qu'on leur in (lige et de la pns<n 
•julls encourent quand il ste produit fle< 
accidents. 

Nous sommes. dit-Il, nous les serfs de 
la voie ferrée, à l'égal du pompier qui est 
de la chair a Incendie et du soldat qui 
est d.'la chair a canon, de la chair à 
luae.iilue. 11 invite ensuite les ouvrier., el 
employés de la Compagnie des elieinins 
pe fer iln.\'or4à a'etalr au syndical >_-
ii"iial de 1* eorporatiou si intéressante 
des travailleurs du réseau ferré de la 
France entier» L'orateur* été viftouneu-
aeinaiit applaudi. 
- Le citoyen Delory demande la parole 
pour i psutester contre l'accusation qni 
est fa le ati F ~ tl ouvrier de pousser I--s 
syndicats dans la politique. Les syndi
cats ouvriers, rHl-il, doivent agir de toute 
leur In nu «ne* et pesor de tonte leur force 
snr les pon-voirs pifhlles ponr obtenir lé-

Ïaleiueut gain île i aime dans la défense 
es revendications ouvrières. 
L'orateur explique ce que la Hunicip>-

liié n fait pour obtenir de la Compagnie 
des tramways de Lille la réduction des 
heures de travail.le minimum de salaire. 
I BP de secours gérée par le svndicat 
envrier, la caisse de retraite en dehors 
de l'ingérence de 11 Compagnie et autres 
satisfactions tjui n'uUcudeui plus leur 
ippllratlon que de l'acceptation préfec
torale. 

Le i i:oyen Delory déclare que les tra
vailleurs doivent (sire la conquête des 
pouvoirs publics pour lutter eflleacement 
en faveur de leur émancipation com
plète. 
. ASM descente de tribune, comme en v 
montant, le maire de Lille a obtenu de 
chali tircux applaudissements. 

Le citoyen il. Qbesqulère, conseiller 
général de Lille, déclare se mettr* n la 
«ssposltion du syndical national des tra
vailleurs des chemins de fer pour défen-

- les élus du Parti ouvrier, tout 
le programme corporatif et économique 
du syndicat devaui l'A—emblée départe
mentale du Nord. 

déclaration a été vivement ap
plaudie. 

Le piéeldeui mol aux voix nn ordre du 
jour d'union ouvrière sous la bannière 
syndicale qui esl adopté n l'unanimité et 

neneat levée aux cris répétés de : 
A ive le syndicat ! 

ROUBAIX 
aVIS AUX GROUPES DU «HATI 

le Houlinix. CroIx-WBMiiieli.-il et Wat
trelos 

T o n s les groupes rlu Parti ouvrier 
•dhéTfnts aux sections de Roubaix, 
• y ^liielial et Wattrelos, sont 

iiinent priés d'assister à l'assent-
Mér fanssmie extraordinaire de» trois 
séchons , qui aura lieu dimanche pro
chain lit juin, n 3 h. Ir2 précises de 
l'après midi, au local de la Coopéra
tive « La l'aix », boulevard ileUell'orl, 
à Hrahaix. 

Ordre du jour : Choix définitif des 
candidat! ;ut\: prochaines élections 
cantonales. 

qui, dit 
plus nu; 
de la Fr 

U G£ÉTS DSS ROTORS 
XI. Martin Dédae. ayant contredit tes aXfir-

mntinns do cltoven Catricc, conlonues dans 
la leiire que nous avons publiées, ce ieruier 
aarr-sse de nouveau au Joitrnmi rf« itou*—.-- la 
Fé|i-nse suivante. 

nouhaix.te BjMta M a 
Monsieur le Directeur 

du Joui nal (le Houbaiu. 
Rentrant de voyage. Je n'ai pu répon

dre plus tôt à la lettre de M. Dédack Mar
tin, parue dans votre numéro du 13 cou
rant et qu'on me montre à l'insunt. 

Pour couper court à cette polémique, 
veuillez avoir l'obligeance d'insérer les 
quelques lignes suivantes qui seront les 
dernières : 

.l'affirme à nouveau que lors delà grè
ve <te 1MH7, Dédack sortait de la maison 
Vanveit, rue Montesquieu,mais occupée 

•ar un autre patron, qni Je crois, 
Mail M. Drouleis. 

s'il a prévenu su quinzaine avant 
de o i iue iue ia travailler chez Muiliez 

est sur U menace que Je lui lis de 
le meure au pilori.pour s'être embauché 
dan? nue maison mise en Interdit par le 
sy< rient dont 11 ralsait partie. 

Je maintien qn'll a quitté le syndicat 
par e '•»• oe#«t-«t, n'a pat voulu le con
sidérer comme gréviste, et le payer en 
conséqaeaos. 

S'il le désire nous réunirons les mem
bre» u>_poa_. i U commission du syn
dicat de cette époque, et si mes dires ne 
sont pas reconnus exacts, le m'engage à 
verser la somme de vingt francs pour les 
pauvres, A wndlilonqu'fi prenne le même 
engagement dans le cas contraire. 

Heeeve*, Mons+enr, avec mes remercie
ments anticipés, mes staeéres saluta
tions. 

Louis CATRICE. 

politique de réformes démocraliques avec 
tire luaJorUé e-x„usiv*_eol répuiair 
calne. 

M. Lugéne Motte a voté contre cette 
proposition. 11 préfère voir gouverner 
avec la droite. 

•Républicain* qui avez voté ponr Motte, 
vols» sesi premier avatar. Vous en verrer, 
bien d'uuiros. • 

AU OIT 1011$ IUSICALES 
La Grande Harmonie donnera le di

manche 10 jnin et le Jeudi „ Juin, deux 
auditions lui—icalee au parc de Barbieux 
et place de la Liberté. 

Voici le programme de ces deux con
certs : 

Allegro militaire X.— Hallet de Faust, 
numéros l à 8 (OOunod).— Rok» pour cla
rinette, M. *ournter(D»m*rsiii*n).—-Fan
taisie sur Mignon, A. Thomas, Aunette 
et Lubtn, A Unraud. — Ouverture mili
taire, I>eransart. 

OUTRAGES A AGENTS 
Vaiipuymbrouok Alfred, 17 ans, mou

leur, rue du Grand-t:hmin. a été arrêté 
pour ont rages à agents. 

U s été conduit au poste du Se arron-
disseuieuL 

LES CONTRAVENTIONS 
Lu police a dressé hier sept sontraven-

Uons : infraction au règlement des co
chers de nJace, z ; ivresse, g ; défaut de 
livret de cochers de place. 1 : Infraction 
M règlement sur les vélocipèdes. 1. 

VOEU NATIONAL AU SACRÉ-CŒUR 
Nous avons trouvé, encartée dans le 

Journal d* KouOaix, «ne réclame en fa
veur de la basilbrue du Saeré-roeur. Ju
chée en haut de ht butte Montmartre. 

On se rappelle que l'Assemblée natio
nale en IK7:!.paiiiHe loi, a donné la sanc
tion de l'Autorité publique à une œuvre 

ni, dit le prospectus «répond de plus en 
aux nocessliés et aux dispositions 

rance'» 
Pour du loupoi. eu vojjà. 
Rt la réclame aj.»nte : « Catholiques, 

envoyez vos oiTraudes, et le monument 
que Nutie-Loigneura demandé (par dé
pèche ou par téléphone ?) s'achèvera 
promptement ! » 

U y a là vraiment de quoi tenter le« 
dévots, d'amant plus que les prix sont 
fort doux ; Jugez-en vous-mêmes. 

Piliers ei colonne*depuis 300 francs et 
au-delà ; pierres à 1000 francs avec ins
cription, cfiavuie eu vue, chUTres ou ar
moiries : à 500 frnins avec deux Initiales 
en vue ; à :io0 francs en vue ; à issu francs 
non en vue avec cinq initiales non en 
vue ; tuiles de [H'iuie IfâOO francs ; écail
les i 50 flancs g r - l v u M vU t,u8# 

Pour ce dernier mode de souscription, 
il aura foule chér ies dévois, les huîtres 
ne niauquani pas dans ce joli monde. 

Cast égal, seignenr, vous qui prêchez 
l'humilité, que devez-vous penser de vos 
souscripteur^... en vue : 

CYRANO, 
UN ACCIDENT AU CIMETIÈRE 

Jeudi soir, vers cinq heures, nne damo 
F.lodie Buffet, mère d'une nombreuse fa
mille, denienrani ruejacquarl courUa-
snrel. traversait le ctasetièra avec sa j>c-
tif' lllle. quand en passant près d un 
monument que M. r»eroubaix, marbrier 
A croix, monte actuellement, nu gnmln 
s'amusant avec un lourd plncereau qui 
sert aux marbriers, le laissa tomber sur 
le pied de la dame Buffet. 

Celle-ci ressentit une v ive douleur et 
une erHlure progressive se produisit snr 
ledessas du pied : il lui était impossible 
de xe tenir delxc.n et encore moins de 
pouvoir regagner à pied son domicile ; 
unefmume généreii » réponse dn citoyen" 
Mausarl. n'empressa de faire une quête 
parmi les personnes présentes, laquelle 
produisit le transport en llacre de la vic
time de cet aoideni . 

inutile d'ajouter que l'auteur incons
cient, nous voulons l'espérer, a aussitôt 
pris la fuite. 

lia police avisée du tilt a rédigé un rap
port. 

RUES GUIZOT ET CASINIR-PERIER 
Une empiète est ouverte sur le projet 

de clas.si uieul, de règlement des aligne-
îueut.setde fixation du nivellement des 
nies tîitizot et CasiinAr-Perler, située- au 
Pile. 

Les projets, à partir du 21 juin, seront 
déposésà la mairie pendant quinze jours. 
Les Intéressés pourront en prendre con
naissance. _ _ _ _ _ _ 

CIRCULATION INTERROMPUE 
Par arrêté préfectoral en date du l.V' 

juin ls;w la circulation sera interrompue 
du „ au S juin inclus sur le chemin 
d'Iniérèl.commuii ir 112 au territoire de 
Croix, entre le passage à niveau de l'Al-
lumetie et le chemin d'intérêt commun 
ir U'ide Wambret Ides à Hem. 

Pendant celte Interruption, la circula
tion des voitures se fera par la rue du 
Petit Boutique et de l'Kpeule. 

CHIENS RATIERS 
Dimanche 19 courant, chez M. Flori-

mond. place du Trichon. grande partie de 
chiens ratiers. Qui gagne 3 sur 8 contre 
la société de chez liurcourl pour 50 fr. 

Mise au parc à t; heures. 

PARTI OUVRIER. - SECTION ROUBAISIENNE 

Le groupe dVtude3 sociales de la Se section 
se réunira ce soir samedi, à s heures lrt.esu-
minet du Peau Bouquet, rue AicUimède. — 
Ordre du Jour important. 

— Le gioupp socialiste révolutionnaire de 
l'Latrepont se réunira ec soir a % h. lp , esta
minet Wilfart, Cirandc-Hue, SSf>. Préseneo ln-
dispeosable. 

— Le groupe la Franche Esconadese réunit 
ce soir, a 8 h. Ip2, estaminet Kogcr, rue du 
Fontenoy, lai.— Question très importante à 
l'ordre du jour. 

e _ f « l « la H . l l _ r l « 4 Oavr lérr . — Anjour-
d'bai samedi, répétition générale. 

Nota. — Dernière* mesures a prendre pouT 
le banquet du lendemain dimanche 19 cou
rant, présence iadispensuble. 

TRIBUNE PUBLIQUE 
A M. Barroyex, coamiassire caatral 

Roubaix, le M juin _ _ -
Moasmir le directeur de !'£>•<_, 

Il existe «ne école commanals de f_n<rue 
de. l'industrie, cotmiiuite d*pui» deux aasan-
virou. Or, depuis que cette acoie est ouvarle, 
il ne se passe pas de Journée sans qtnme 
bande de voyous n'aille à la porte ft rtieure 
on les ailettes entrent ou sortent dans te but 
de les injurier, las frapper aaéaae; se oouclwr 
sur le trottoir en face de la porte: briser la 
sonnette, etc., etc. 

Kt à oent niMros de la il y a an poste de ; 
police où ses sajenls roupillent sur an lit de 
camp. 

Les institutrices de cette école ont a main
tes reprises porlé plainte à propos de ces 
essai, ives passants indigné» parmi lesquels 
votre serviteur, ont aussfappôjrté leur témoi
gnage à la police, mais ça n'a pas l'air d'aroir 
produit beaucoup d'effet, puisque les jeunes 
vauriens eu question, véritable évouviinluil 
des petites Allen, continuent toujours impu
nément leurs petites lâchetés qui semblent 
beaucoup les amuser. 

On peut se demander h juste raison si ces, 
faits se produisaient, dans une sainte union 

auelconque où nos bourgeois envoient leurs 
lieues, si M. Barreyer ne s'empresserait pas 

d'y mettre bon ordre. 
Eli bien ! nous demandons anssl , nons, 

travailleurs, et nous avons te drelt d'exiger 
que nos Ailettes soient protégées dans la rue 
au même titre.si ce n'est ave« le même cui-
pressemeni, que les enfants des riches. 

Veuillez agréer. Monsieur le Directeur, mes 
réméréirnoems el l'assurance de mes senti
ments dislingsées. 

Un pèi' lit famille. 

ETAT-CIV IL _ E ROUBAIX 
il H 17 juin lëW 

uli .v, rut de n Cl 

poète, ra Ma Camparjai-, et. 
Wm^ni.1-, rue « ' I i ly . oour un X«eJ, S — 
J I I M , me lllaii,-1„.maille. — K«8rtio I.moH: 

u n e WMIM.U. eae du Tilleul, ra 
— Juli « l>..\ol,ler. nie d'Alger, r e i r C i l u 
Loriot, vu,- de Co • , „uv Viunian. :'.l I 
II*. ! . . I U . Oti 1 UJI..>. L O a l HWOI, , , Lli. 
r»e de Blaurh-melll . - M*rie Leçi 
p-lee C « M l e . S5 W . i r e Tn 

J . l 

Clinique du IV À. DSLATTRE 
ACCOUCHEUR OE LA MATERNITÉ 80UCICAUT 

Mileirrs SC{t«S_vr, aaliilir. rlrv (rsnes fl drv «sbits 
K i » l l . T i r l » \ s UR » r i 111 j . t_ marai, 

icuiii i l hiuiM'di. S -i ilelllc» 
81, nie île lourcomij Util UAl.\ 

M Eugàoe Motte républicain 
l>uns taxâtes ses régnions, snr tontes 

se-. Jiurhes. M. Eugène Motte, candidat, 
s : luit déclaré « républicain ». 

tn-, à la suite de l'interpellation qui^a 
fait tomberlensfsese esMnet VsHiie, les 
•léputés ont été amenés A v o _ r saur «n 
entre du Jour où il était dit que le gou 

CHROntQUE COLOMBOPHILE 
Rappel des concours du dimanche 10 cou

rant : _ ^ ^ . M 
Wf*ê...Mnm • • • > • — ! • • < • - CHAN-

T I L t i t . - Organisé cbex M. Lamblus, rue a* 
BaVe__'e»a miewl. - CHANTILLY. -
oranisé cbez M. Leclercq, ras du Beau Bou
quet, aax Trois-Ponts. 

SJ_e_ SV.t..-e.H«v - CHANTTLLT.- Or
ganisé chez M. Derock, rue de Tourcoing, au 
Crétinier, k Wattrelos. 

A. ces trois concoure, il y aura tSO n-ancs de 
prix d'honneur et un régulateur. 

•éee««a«l_ «— € • • _ » . — CHANTTI.LY. — 
Organisé chez M. Jules Benard, nie iTlnker-
mann. # ** 

Lire rtans la CcHotte 4e o t i e senrafne : 
A l'école des l i s s e s , Ls déniai—sr aux 
marchands; kiosques et librairies. Dépôt 

CROIX 
Tentative de vol avec c lire, et ion. - Al. 

Henri Couvreur, pharmacien :'i Itoutjnii, 
b ibite une charmante villa rue du bou
levard A Croix. 

I.s nuit dernière il fut réveille parmi 
Urull insolite Muiblaiii venir 'le la porte 
de »"ii luibiUlipu douuaul sur la Jardin, 

s'ilniuiiit d'un revolver il ouvrit brus
quement sa fenêtre et aperçai un lndi-
Ttdn cherchant a rroclietcr sa ports ; les 
malfaiteurs se trouvaient A proximité 
occupes à une besogne que ne put devi-
ut-r W. couvreur. 

Celui-ci n'héslu ia.> à l inr daiià le las 
et les malandrins détalèrent comme ae> 
liivres. 

Une heure plus tard une grosse pierre 
était Jetée dans une fenêtre de la vér.in-
ibth et brisnilune f_CS de grande iliinen-
siou. 

Ji.n outre, M.Couvreur s'apetvul le ina-
l|ii que quelques bouteilles de bière 
avalent dispare. 

H Convreor offre une bonne récom
pense à celui qui pourra faire découvrir 
ses voleurs. 

Lanl_nscolaire. —La commission spé
ciale désignée par le conseil municipal 
putir la mise eu marche de la cantine 
scolaire de la rue de l'Allumette, s'est 
réunie hier soir A la mairie, pour exami
ner diverses affaires qui lui étaient sou
illions en vue de la prochaine ouverture. 

b'_l puu uns seconde réunion aura 
lieu. 

Le etwiniii de>s Obiers. — La chaussée 
de la ruades Ogiers devant être remaniée 
entièrement la circula lion serainteiroui-
p u e d n » ! au L'O juin lrtis inclus sur le 
chemin dlntcret commun n- 113 entre le 

. a niveau île l'Allumette et le che
min d'intérêt commun n- 148 de W'atn-
brecrtles à l lem. 

i i r t a u t cette inierruptioii, la elrcnta-
Uon des voitures se fera par les rues du 
l'élit ltoulique et de l'Kpeule. 

Autorisation île eoiislritire. — Les pro
priétaires dont les îniiiis suivent vien
nent d'être autorisés à construire : 

1 maisons, rue cbevreul, Yve ArinsiiU 
Vienne. 

1 maison, me TliionviUe. M. Jean La
pez. 

1 m:iison de commerce, Grande Rue.M. 
Jiliiilliiiti. 

M maisons, rue de la Gare, M. Leclercq 
Ovide. 

A'ériHealion des poids et mesures. — 
l .anè ié pi électoral Uxant lesdatesde vé-
i'iilcatioit des poids et mesures vient 
d'être affiché à la mairie de Croix, 

Les opérations dans cette commune 
auront lieu comme suit : 

•il ci SB Juin, pour les assujettis du 
quartier de l'Allnuietle : 

H el z\ juin, pour ceux de la Croix 
Blanche ; 

f7, « e t au juin, pour ceux au centre. 
Tous les —bujeltis devront se présen

ter dans la salle habituelle de la mairie, 
aux jours fixés ci-dessus, de 'J b. Ij2 à 
midi, et de 4 heures à 5 heures du soir. 

Très sérieux «vis.— Bien des proprié
taires qui font bfttlr de nouvelle» cons
tructions omettent de faire, dans les qua
tre mois du commencement des travaux, 
la déclaration prescrite par l'Administra
tion des contributions directes pour être 
exemptés de payer la cote foncière pen
dant les deux premières années. 

Nous rappelons qu'un service spécial 
esl ouvert a cet effet à la mairie et que 
récépissé doit être demandé, car faute 
d'inscription sur ce registre les proprié
taires seront sûrement Imposés l'année 
suivante. 

Nous ' recommandons donc de ne pas 
confondre la demande d'autorisation de 
bAtlr avec la déclaration dont nous par
lons et nous ne saurions trop Inviter les 
propriétaires à se présentera la mairie 
pour retirer le réciplssé du registre à 
souche des déclarations de construction. 

îerneiuënt aurai't " d û V ^ E w » unej . au « ( _ ! _ , _ a, Ù W W W c e , ! * _ « * . J j ^ 

TRAVAILLEURS DES OEUI SEXES 
A la plaee de toutes re» boissons alcooli

ques, que, sous forme de cordial, vous absor
bez, hélas ! trop fréquemment, ao détriment 
de votre santé, aabitutr-vens S ne consom
mer d'autre apéritif que l'excellent VIN de 
BAN vu LÇ-TR IL,LES, «oignensemenl prépaie 
avec de VIEUX V!N àe BlNtWXs et le meil
leur QUINQUINA et vous ne tarderez pas a 
ressentir ses eflets teniflanu et bientatsasts. 

Duo» loaa le» ( a l é a e>t le.» Imaa 

TOURCOING 
CuHf£fl_lCE WBLIÇDE 

Le citoyen GHérarCL secrétaire yéuéral 
du syndicat national des travailleurs des 
chemins de fer,ji donné hier soir à la 
Coopérative une conférence devant plus' 
de d»nx c«nts citoyens, appartenant pour 
la plupart A la corporation d e s ouvrière 
da die ni in de fer. 

Le citoyen Guérard, secrétaire général' 
du «yitdk—i, a tréa éloq.«*Bi_èn,t dé 
montré la nécessite pour les ouvriers des 
chemins de fcr de s'oigantser, de se syn
diquer afin de se défendre contre 1 ex
ploitation capitaliste. 

Ancnn Incident ne s'est produit au 
cours de la réunion et lu séanoe a été 
levé* sprès l'adoption d'un ordre du 
jour présenté par le burean et engageant 
les camarades» présents à se grouper 
dan, l'onfuiiisatton aatlonaledes ouvriers 
des cliemius de far. 

Au tours de la conférence, le citoyen 
Guérurd a été très applaudi. 

PARTI OUVRIER FRANÇAIS 
Section de Tourcoing et ses cantons 

Le Parti ouvrier de Tourcoing et ses 
cantons se réunira en assemblée géné
rale demain dimanche à trois heures, à 
la Maison du Peuple, rue de Menin. 

ordre du jour de la plus grande impor
tance. Les èjeciious cautonah». 

RÉUNIONS DE CROUPES 
l'ar décision du comité (exécutif les 

groupes l'Avant-Garde socialiste, l'Avant-, 
Garde révolutionnaire, la Ilevanche des 
Exploités, les Défenseurs du Drapeau 
reniic, l'Humanité, les Knfants du peuple 
la Jeunesse socialiste, sont invités à se 
réunir en leurs locaux respectifs, ce soir 
samedi à 8 heures. 

1 rgence. communications de la plus 
liauie importance. 

ACCIDENT rVSUTE 
A l'usine 1 loris Lorthiois. Moite el 111s, 

le nommé J.-Blc. liavann;, âgé de ôuans, 
eu remeitsnt nu rfservnir au veniilaleur 
de 11 longe, a été stleiut aufMMM par un 
111 de fer et a élé assez sérieusement con-
l l l - M U l l é . 

1 docteur VauiicufvUle <|ui a donné 
des soins, a prescrit un repos de trois 
semaine*. . . . . . 

U SAINT-MAMERS . 
c'egt Uindi frochaln à -̂  heures, que les 

pninelors de Tourcoing Feteroilt, eu liaii-
quei la lete de Sainr-Nrainers. • • • -

LES OBSÈQUES D'EUtilÉ DUJARDIN 
Hier malin ont eu lien, au milieu tl'une 

al'llusnce considérable de parents et d'a
mi les obsieiiies (|M repretié Kinile l»u-
jar.iin, doiii kona avojis relaté la ptort 
draïastiqiie 

la deuil était condnfl $»t le» frères du 
défunt. Au cimetière, un ami. membre de 
l'asMieistlon des Anciens élèv es du lycée, 

lion dont faisait partie Kinile Uu-
janlin a prononcé le dii^coars suivant : 

• v.i m que ta tombe ne »e larmeJecher 
Kmile, nous liais qui t'avons aimé, nous 
vin ios te dire adieu. 

• N'os coeurs satguenl encore des sour
de ion agonie et maiidisseni l'Im

pitoyable mort qui te ravit à nOOS si ple
in.il ;rémetit. 

. Notre affection se refuse à celle bru
tale sépsTS*r»fi et ton souvenir sera pour 
nous, toujours vlvare, heureux si nos re-
grets peuvent adoucir ls douleur des 
l i e n s . 

» Adieu, cher ami, adlen ! 
i i-slslancc s'est retirée profondément 

émue el impre«.sionnée surtout au spec-
la douleur des p irenls du pauvre 

liujardin. 
Kmn 

rTAT-CIVIL DE TW8C0.HG 

; i • .lu l.u>. uUMiueat 

_ aj^éie I^cac^. rae s 
. rue D n v c M a e a u j t . 

I - Marie 
. l l eèr i C».-leJ»i,.. ôi 

Exiger, plut quêjgmaU, VMçuettt tur lm 
bouteille à cause in nombreuses contrefis 

MOI VAl X. — AeeidneH, — Un jeune 
bon,me Adolphe Rsques, âgé de 16 ans, 
comluisslt jeudi, vers 2 heures de 1 après 
midi, un cheval attelé a une petite char
rette 

\rrivé rue de Lille, à hauteur de chez 
M Wacquet, marchand de sabots, la voi
ture heurtant les rails Ht faire au jeune 
homme un faux mouvement qm le pro
jeta iiers du véhicule. 

il nu relevé par des j>u»sants eteonduil 
chez M. le docteur Boulet ; celui-ci cons
tata une fracture du bras droit. Après 
avoir reçu les soins que comportait son 
état le bWsé rut reconduit chez ses pa
rents, marchands de légumes, rue du 
Blanc seau, à Tourcoing. 

cet accident est uniquement dû au 
mauvais étal de la ligne du car à vapeur 
de Lille à Tourcoing, qui u certaine en
droits présente de véritables ornières. 

Dernièrement encore, un camion pris 
dans une nnfraciuosilé brisa son essieu, 
interceptant ainsi la circulation. 

Il serait grand temps, croyons-nous, de 
remédier A cet état de choses. 

Conseil municipal.— Le Conseil muni
cipal s'est réuni jeudi soir à 8 heures lut, 
sous la présidence de U. Vincent, maire. 

L'appel nominal accuse 12 conseillers 
présents. M. P. Lebrun, nommé Jeudi 
dernier, secrétaire pour la session, brille 
par son absence. 

M. le Maire.— Il est fâcheux que pour 
une séance où l'on discute le budget l'on 
soit si peu nombreux. 

service vicinal, situation b u d g é t a i r e -
Dépenses à faire, 3871 francs, ressources 
orilir.aires 3871 francs. Le conseil donne 
avis favorable au rapport de M. Slpra, 
agciit-voyer. 

Budget primitif de 1800. — Recettes or
dinaires, 35,198 » . 60. 

Kecettes extraordinaires 17,985 fr. 88 an 
total les recettes sont évalués à 53177 fr.88 
Les dépenses se chiffrent, ordinaires 
41880 rr. extraordinaires 1189B fr. 88 au to
tal SU77 fr. 88. 

M. le maire donne communication 
d'une lettre préfectorale supprimant les 
frais de perception qui seront rattachés 
au budget de l'Klat. , i 

M. Cartier demandé de porter au bud-
get de 1899 une somme de 300 ou 400 fr. 
pour l'achat d'uniforme anx pompiers. 

M. le Maire fait remarquer que, 1 équi
libre du budget étant établi il est impos
sible de faire droit A cette demande podt 
le moment. 

Renvoyé an mois d'Août. 
Demande de secoure pour la famille 

Boubatt sera faite A ls Stttsté Alsace-
La somme de «000 te. portée pour l'a-

le nombre des élèves aux écoles commu-
uslcs étaait sUnxUiuéti. 

M. Prctvet demande ai l'on jouirait 
pas av«c la dlfference faire l'achat de v*i 
tements pour les «êtres nécessiteux de 
toutes les écoles sans distinction. 

M. le Maire réplkrne qu'un arrêt du 
Conseil l'interdit. 

JM- Reasnld. — Oue tout le monde e n 
vole ses entants aax écoles laïques, Us 
firoflveront des avantages a eux faites pae 
a loi. 
M. Plcaut. — Ça c'est la liberté du père 

de famille d'envoyer ses enfants a l'école 
qui lui plaît. 

M. Renauld. — La liberté d'être ren
voyé des atelier». 

L'Iwcideul ast clos. 
M. Millet demande d'allouer une somme 

4e 50 francs aux gardes-champètres, 
pour les bous services rendu» à la com
mune. 

Le conseil s'associe à ce vœu, sur la 
proposition de M. Cordler, les félicite et 
au premier excédent l'allocation leur 
sera attribuée. 

Aucune réclamation n'étant ftilte,' le 
budget est ensuit* voté. 

Questions diverses. — Cne demande 
sera faite à M. le préfet pour la disposi
tion de grès, qni pej-mellrail l'élargisse-
tueiii de la rue de Roubaix, depuis la car
rière de la Douille jusque la cUapeHe. 

Les propriétaires s'engagent à couvrir' 
les fossés, reste la réponse de M. Ba
taille. M. le maire le dit favorable au pro
jet. 

M, Carlier.— Du reste cela donnerait 
une plus-value A sa propriété, seulement 
je crois qu'il préfère mieux laisser patau
ger ses locataires dausia boue. Une seule 
chose le préoccupe, recevoir ses U) ou U 
francs de loyer. 

Dispense des treize jours. —Avis favo
rable est donné à la demande de M. Le-
febvre Louis, cabaretier à la Réuuiondes 
Drôles. 

M. le Maire sollicite l'autorisation d'a
dresser une lettre de rappel à M. le pré-
fet. posr l'obtention o> la pa't de l'Etat, 
t7/Kai francs, A la conblrnrtion de l'hos
pice. 

Vente de terrain. — Le conseil de fa
brique donne avis favorable it la vente du 
terrain légué en 18:10 par Mite afallet.puls 
il donne communication de son budget 
•'élevant à »SV1 fr. 

Acte lui sera donné. 
Aucun conseiller n'émettant #e vœux. 

M. le maire déclare close la session de 
mai et lève taséauceà u b. iyi. 

LILLE 
LES FETES DE LILLE 

Le Carrousel Vèlocipédique 
< e n'est pas un bataillon, maLs tout un 

régiment de cycliste-» qui déUleront de
main, a 1 heure, boulevard de la Liberté 
et boulevard Louis XIV, avant le grand 
carrousel qui aura lieu à i heures square 
Ktniull. 

L'excellente lanlare les TVampettei île* 
Travailleur* ouvrira le i ortège; tout les 
musiciens joueront étaut à vélo. 

On nous dit que toutes les bicyclettes 
seront décorées avec le meil.eur tj"éit. 

Rappelerns que les inscriptions sont re
çues gratuitement Jusqu'à ce soir samedi 
â lu heures, su esfeda tui/ Lillois, boule
vard de la Liberté, lot), el à 1 estaminet 
du tort du Hctliiit, square Ruault, ao. 

un suit que 50ti rrancs de prix seront 
décernés aux lauréats du carrousel. 

Les régates internationales 
Les régates Internationales de demain 

rendirent un nombre d'équipe qni. de-
puL. Je na„hre_sa- an liées, n'avait pas 
encore élé atteint. 

voici la lin» des s idoles qui ont ré
pondu à l'appel du comité : 

Le Royal sport Nautique de BruxeUss; 
ri-.mulatioii Nautiqne.de Boulogne; M 
.sport Nautique, de Douai ; Sport Nauti
que, deCaiid ; Le Cercle ne l'Aviron, dé 
Roubaix : b liovviug-Uub, de Li l le; Le 
Boulegne-Clab ; l'Union Nautique, de 
Bruxelles ; le sporl Nautique, de Yalen-
clennés : le Sport Nautique. (l'Amiens; 
le sport Nautiqueccmdeen; l'L'nlon Nau
tique, de Yalenci.-niii , ; | e club ÎSautlqna, 
de KoHbslX ; l'Çnion Nautique, de Calais; 
le Sport Nautique, de Lille. 

La fanfare du foe bataillon de chas
seurs à pied se fera entendre pendant ls 
durée des courses. 

MM. les officiers en tenue sont invités 
aux places réservées. 

Vu le grand nombre d'épreuves, les 
courses oouiuicuceroul à deux heures 
très précises et seront menées clairon 
sonnant. 

NATATION 
Le Concours International de Natation 

Le comité d'organisation du concourt 
international de natation dn 14 Juillet, a 
décidé, vu ls période assez longue de 
temps froid que nous subissons et le re
tard de l'ouveriuro de U saison des bains 

proroger jusqu'au 30 juin inclus 
ai des ihscrlr" 

épreuves. 

Thlllard, commissaire de police dn fer 
arrondissement, a mis en état d'arresta
tion le nommé Jules Roussel, représen
tant de commerce, demeurant rue Natio
nale. 109, à Lllle. 

MM. Roussel et Mullier accusent leur, 
agent «avoir srtosrné A leur préjudice-
nne sommo s'éjevant à plus de 3.000 fr. 

Déféré Ider matin au parquet, Jules 
Roussel a i>len reconnu avoir encaissé 
plusieurs facturas pour le compte de ses 
patrons, mais il ajoute que s'il ne leur a 
pas remis les sommes recouvrées, c'es| 
parce qu'il est en compte avec eux. 

Malgré ces explications, le représen
tant ds l s brasserie a «te éeroué A Ut 
Maison u"arrei. 

A MOS LECTEURS 

Vous tons qui avez besoin.'«le mé
dicaments, adressez-vous à la PHAR
MACIE POPULAIRE, 149, Grande-
Rue, à Houbaix. 

Vous y trouverez de tout et dam 
des cDudilioas très avanla«5«sses ; près 
de ôo Oui » cinquante pour ceni » meil
leur marché qu'ailleurs, la preaqa» 
totalité des produits puarniaceofi* 
(JUeS. 

s il est permis â la pharmacie de. 
faire un rabais si considérable, c'e*| 
qu'elle volt sa clientèle augmente» 
charrue jour : par réciproque, ces pro
duits ne pourraient être livrés a u x 
mêmes conditions par les mai sons 
Concurrentes. 

Les produits sont toujours de qua
lité supérieure, pourquoi : parcs qua 
la matière première est toujours prise 
chez uos meilleurs droguistes et four
nisseurs de Lille et de raris . 

inut i le d'ajouter que le personnel 
s'attachera comme piécédemment à 
satisfaire la clientèle dans le plus breJl 
délai possible. 

le 
délai de"s Inscriptions aux différentes 

ABUS DE CORFUICE 
snr la plainte «e MM. Rotrssel et M„-

c-»ïae"mTê»jïe~lr»- es* rWul'w à tfaéjjier, brasseurs su pont-ée-Kiepps, M. 

Pour tous renseignements s'adresser 
de suite aux Cercles nautiques des itains 
Lillois. Lille. 

FACULTÉ OE MEDECINE 
A la suite du concours qui s'est terminé 

mardi soir, M. Cousin est nommé agrégé 
à la Faculté de médecine de Lille, pour 
la section d'anatomie. 
RÉGIE D'ENTRETIEN DU CIMETIÈRE DU SUD 

A compter dn 1er Jrtlllet 1998, l'entre
tien du Cimetière du Sud, les terrasso-
ments, creusements de fosses et toutes 
malns-d'oenvre relatives anx Inhuma
tions seront assurés par la ville, directe
ment et sans l'intermédiaire d'un entre
preneur adjudicataire. 

Le tarif adopté par le Conseil munici
pal et appliqué au cimetière de l'Est 
sera également mis en pratique au cime
tière du Sud. 

En conséquence, les personnes qui au
raient des travaux de jardinage A exécu
ter aux sépultures de leurs parentsjxmr-
ront les confier A qui bon leur semblera, 
toutefois les tut repreneurs ou délégués à 
ce» travaux devront être munis d'une 
autorisation écrite délivrée par l'intéres
sé et qu'ils Isront viser par le Directeur. 

Le transpondes plantes, tours de buis, 
etc., d'une tombe à l'autre, ne sera auto
risé que si les défunts appartiennent à la 
même famille. 

Les personnes qui exécuteront le net
toyage des tombes, devront déposer les 
ordures dans les terrains «on ooeopés; il 
leur est Interdit de les jetersur les allées 
est sur les tombes voisines. 

POU» u mma ouraiu 
Solidarité Internationale 

Dans le but de seconder l'oeuvre pour
suivie avec u n e s ! admirable ténacité p>ar 
le citoyen Jaurès, député de CarmMtx, 
LE GRAND BAZAR SOCIAL FRANÇAIS, 
de Courtrai (Belgique), directeur A, I, 
Lamar, vient de décider qu'à dater de ce 
Jour il sera remis à toute personne on A 
tout groupe de personnes effectuant en 
commua un aebal de cent francs, un bon 
de la Verrerie ouvrière de Carmaux d'une 
valeur dr CINQ FRANCS el remboursable-
à SIX FRANCS en 1001. 

Malgré celle prime d'une appréciable 
valeur, le prix des costumes et des autre* 
objet-, de première qualité que vend le 
Grand Batar Social Français, ne sera pas 
M é t r é d'un centime. 

A ce moment, sont mis en vente sttx 
prix suivants, qui défient touie concur-
t-ence : 
l,jou parseseus Moskova. magniOqne» 

k . . • tr. 14 » 
1,800 pardessus, extra, doublure salin, 

piqués, quadrilles, ouatés, a. . fr. 18 s 
L_J partit***— «Air» ncluu (vendu» 

parioui ailleurs île jil à 70 fr.). fr. 23 » 
6,000 costtame» complets rheTiotte à te. 17 10 
4,000 costume* complets. peiantK.élé-

g.uiu, toutes nuances, aeïr.«9err. 34 «0 
Ces prix, nous le répétons et chacun 

peut s'en assurer, défient toute concur
rence. Quant à la coupe, elle est irrépro
chable et pent rivaliser avec celle de 
meilleures malsons françaises, 

Comment donc les socialistes de la 
frontière, qui ont coutume d'allerse vêtir 
eu Rei/lque.poitrraieiit-ttebêsiierdevant 
des réstiltaLs semblables? 

Courtrai est généralement le but de 
leur vovage. c'est encore pourquoi il ne 
leur est, pas possible s'hésiter, car l« 
GRAND BAZAR SOCIAL FRANÇAIS «St. 
dans cette ville, la seule maison qui 
échappe à l'ingérence cléricale. 

Tout le monde ira donc au GRAND 
BAZAR SOCIAL FRANÇAIS. 5». GrandS-
Plaee, à Courtrai, ponr son avantage per
sonnel, d'abord, pour aider ensuite la 
Verrerie ouvrière de Carmaux, puisque 

l'a bo» 4* U Jtrrerii lirrière 
d'une; i i l e e r ete riaej franc», remboursable 

à ata. i rnar» 
sera délivré : 1- à toulc personne achetant 
pour cent francs, en une seule loi» ou en pie-
sieurs fois, dans le délai d un an, a courir «i 
mois Je si pi et nbr< 18ST ; 2' k tout groupe do 
personnes eclMHatu an commun, pour une 
mène- valeer el dans U même délai. 

N.-n. — Le frrand Baror Social fiant une 
oeuvre éminemment pt_anihropi<|uc dans 
son organisation el dans son but, se déSct 
des nouibri-ex-agents stinenstea par le» clé
ricaux qui rodent au\ alentours de la garo et 
dont la mission est d'induire les TOTagenn 
en erreur sur le caractère tmn« Institution 
dont ils redoutent k boa droit la coaesr 
rence. <N-G.810). 

UNE PRIME 
Le Grand Bazar social Français de 

Courtrai met A la disposition de ses 
clients uu lot de magnifiques montres 
de Genève, remontoirs argent, galonnés 
or, à cylindre, 10 rubis, pour homme et 
dame. 

Ces montres, d'une valeur réelle de 
vingt-cinq francs, ne seront vendues que 
douze francs cinquante, à toutes les per
sonnes qui feront leurs achats de vèls -
metits au Barar social Français, cela 
pour leur permettre de retrouver leurs 
frais de voyage. 

BOURSE DE LILLE 
du 17 Juin 
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